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Défenses fondées/
Recours à la destructivité
  Perversité narcissique/psychose
 Recours à l’érotisation
  Perversions sexuelles érotiques
Traumatismes narcissiques de base
Déficit majeur d’amour parental primaire : sentiment d’avoir été dès le début un enfant indésirable. Parfois atmosphère familiale de violence, négligence des besoins élémentaires, ou maltraitance.
Perte trop soudaine ou trop précoce des échanges sensuels et narcissiques primaires avec la mère.
Sentiment d’être devenu secondairement indésirable pour le couple parental
Type d’angoisse
Terreur innommable de néantisation, d’intrusion, de confusion sujet/objet dans les relations avec autrui.
Effondrement de l’estime de soi et vacillement de la représentation identitaire en cas d’échec relationnel (déception, abandon, humiliation, rejet). 

Mode relationnel
Pauvre, défensivement fondé sur la domination d’autrui.
 Quête de relations affectives et érotiques comme support vital du sentiment d’existence.
Défenses mises en œuvre contre les traumatismes
Traumatismes archaïques impensables, maintenus à l’écart de la vie psychique en raison de leur impact désorganisant.
Clivage radical et déni massif des affects de détresse.
Représentation identitaire fondée sur un idéal de toute-puissance phallique.
Figuration des traumatismes subis, sous une forme déguisée qui les renverse en leur contraire.
Clivage oscillant en alternance entre déni et reconnaissance de la détresse narcissique et de la dépression. 
Représentation identitaire dont l’instabilité est combattue par le recours à l’excitation sensorielle érotisée.
Place de la rencontre avec l’enfant dans l’économie psychique
 &
 Modalités sexuelles utilisées
Perception de l’enfant externe comme être faible et passif, qui ranime soudain les vécus infantiles désastreux internes: moment d’effraction brutale du clivage protecteur de la cohésion du moi, et de confusion psychotique dedans/dehors.

Annulation radicale du risque d’identification confusionnelle à l’enfant fragile, soit par l’affirmation d’une toute-puissance phallique dominatrice (viol dénué d’investissement érotique), soit par la suppression de l’objet externe inducteur du retour des traces traumatiques (meurtre).
Identification directe et massive à des images parentales omnipotentes et mortifères.
Surinvestissement érotique et narcissique de l’enfant comme double externe idéalisé doté d’une séduction irrésistible.
Affirmation de l’attrait érotique de l’enfant pour l’adulte, visant à dénier et renverser en son contraire le désintérêt parental subi.
Confusion entre affectivité et sexualité : pratiques sexuelles « douces », d’allure plus « maternelle » que génitalisée, visant à incarner une représentation idéale des échanges mère/enfant trop tôt perdus. Projection des aspects négatifs des images parentales sur le monde des adultes. 
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